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Groupe de maison 2 octobre 2026

Temps d’accueil - partage de nouvelles

Chant :

Genèse 12:1-3 (bénédiction d’Abram par 
l’Éternel) 
L’Eternel dit à Abram: Va-t-en de ton pays, de ta 

patrie, et de la maison de ton père, dans le pays 

que je te montrerai. 2 Je ferai de toi une grande 

nation, et je te bénirai; je rendrai ton nom grand, 

et tu seras une bénédiction. 3 Je bénirai ceux qui 

te béniront, et je maudirai ceux qui te maudiront; 

et toutes les familles de la terre seront bénies en 

toi.

1 Pierre 3:9
Ne rendez point mal pour mal, ou injure pour 

injure; bénissez, au contraire, car c’est à cela que 

vous avez été appelés, afin d’hériter la 

bénédiction.

Marc 10:16 (Jésus et les enfants) 
Jésus les prit dans ses bras, et les bénit en leur 

imposant les mains.

2 Corinthiens 13:14 
Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ, l’amour 

de Dieu, et la communion du Saint-Esprit, soient 

avec vous tous !

La bénédiction, quézaco ?
Quel sens a-t-elle ? 
Que dit le pasteur dimanche après dimanche 
quand il bénit l’assemblée ?
Nadia Savin ; Magazine Ensemble 2018

Bénir est avant tout l’acte de Dieu. 

Étymologiquement, cela consiste à dire « une 

bonne parole ». Une parole qui exprime le bien 

que Dieu veut pour chaque homme et chaque 

femme. Une parole qui soutient et console. Cette 

parole est puissante. Elle est performative comme 

on dit car elle fait ce qu’elle dit. Et c’est justement 

pour cela que le croyant peut, dans un deuxième 

temps, en réponse, remercier Dieu : pour sa 

présence, sa grâce, ses bienfaits. Souvent, les 

hommes et les femmes ont envie d’entendre une 

« parole bonne » à un tournant important de leur 

vie : au bout d’un chemin parcouru, qu’il soit fait 

de joies ou d’épreuves. La bénédiction 

prend alors la forme d’un repos ou d’un 

aboutissement.

Poser un geste

Les bénédictions ecclésiales sont visibles. Elles 

constituent une occasion de témoigner 

publiquement de ce que Dieu a fait pour nous. 

Quand un célébrant bénit une personne, un 

groupe ou une assemblée, ses paroles sont 

souvent formulées à partir de 

bénédictions bibliques. La plus courante est celle 

de Nombres 6,22-27 qui présente Dieu « levant 

sa face vers nous ». À l’opposé de tous les autres 

dieux, notre Dieu est donc « à nos pieds », dans 

la position de l’humble serviteur qui vient soulager 

par de mille soins le maître… La bénédiction se 

fait par un geste de la main, ouverte en direction 

des personnes, pour les désigner comme 

bénéficiaires.
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Enjeux : qui, quand, comment ?

L’Église protestante unie de France bénit 

des personnes, pas des objets (même des 

alliances) ni des animaux. Elle le fait à diverses 

occasions. D’abord, c’est la communauté réunie, 

dimanche après dimanche, qui reçoit la 

bénédiction de son Dieu. C’est sa force pour la 

semaine. La bénédiction peut aussi être 

individuelle, comme pour les jeunes qui 

confirment leur baptême, ou pour des couples. À 

chaque fois, il s’agit de donner une parole qui met 

en marche, dans les deux sens du terme : une 

parole qui redresse, répare et une parole qui 

donne l’énergie et l’envie d’avancer. Cette 

parole ne change pas : c’est l’amour 

inconditionnel de Dieu pour chaque homme et 

chaque femme de ce monde.

Partage

« Cet étrange désir d’être bénis »
Si la question du salut n’est pas très audible 

aujourd’hui face à un monde incertain et 

menaçant, le désir d’être béni est bien présent. 

Bénir, c’est dire quelque chose de beau sur notre 

quotidien. 

En protestantisme, il ne s’agit nullement de bénir 

les objets, mais de vivre entouré par la 

Providence de Dieu. 

Elisabeth Parmentier, auteure de « Cet étrange 

désir d’être béni » 

Selon l’auteure, les contemporains ne veulent 

plus attendre pour ressentir les effets d’une 

bénédiction, ils la veulent immédiatement. 

Ce désir pressant et universel de bénédiction 

reflète un besoin de voir des effets positifs dans 

le quotidien, contrairement à la notion plus 

distante et floue du salut qui est souvent associé 

à l’au-delà.

Le rôle du bénisseur et la transmission de la 
bénédiction
Dans son analyse, l’auteure évoque le rôle du 

« bénisseur ». Le premier bénisseur est Dieu, 

mais cette bénédiction divine est destinée à être 

transmise de personne à personne. Elle n’a de 

sens que si elle est partagée. Certaines 

salutations traditionnelles dans diverses cultures, 

comme « Salem alaikum » en arabe ou 

« Shalom » en hébreu, sont en fait des formes de 

bénédiction.

La bénédiction comme confiance et espoir
En définitive, la bénédiction n’est pas une magie 

ou une protection invulnérable mais une prise de 

conscience de l’accompagnement divin dans le 

quotidien. Elisabeth Parmentier utilise l’image 

d’une bulle de savon, éphémère mais 

transfigurante, pour illustrer la nature délicate 

mais précieuse de la bénédiction. 

Le Seigneur vous bénit et vous garde !
Il vous donne force, courage, joie et 
espérance pour devenir prochains les uns 
pour les autres ! 
Il vous accorde sa liberté et l’inspiration de 
son Esprit pour vous rendre présents au 
monde dans la justice et dans l’amour. 
Amen

Chant
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